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Proposition :    

 

1)  La source de ses troubles : ils viennent de la main de Dieu v. 12-16 

2)  L’efficacité des troubles : la justice de Dieu est reconnue et approuvée v. 17-19 

3)  La sortie de ses troubles : l’appel à l’intervention de Dieu v. 20-22 

 

 

INTRODUCTION 

 

En 586 av. J.-C., par suite de plusieurs révoltes des Hébreux, le roi de Babylone 

Nébucadnetsar a rasé le Temple de Jérusalem, pillé la ville, détruit ses murs et toutes 

les maisons de quelque importance et déporté sur les bords du Tigre la plus grande 

partie de sa population. 

Les prophètes tels Jérémie et Ézéchiel ont vu dans cet exil de Babylone la sanction 

méritée par le peuple hébreu pour avoir désobéi à Dieu. La nation entière est jugée 

et va expérimenter une intense souffrance, celle de la solitude, de l’humiliation, de 

la servitude, de la dévastation et de l’exil.  

C’est l’absolue tristesse et l’absence de consolateurs. Elle va maintenant connaître 

l’amertume à cause de la disparition des assemblées religieuses et de ses fêtes 

joyeuses. Les leaders religieux sont découragés et dépressifs. Leurs ennemis 

triomphent.  

Elle devient nostalgique de son passé glorieux qui ne fait qu’amplifier sa douleur. 

Elle devient un objet de dérision, de mépris et de moqueries.  

Toutes ces douloureuses expériences vont conduire le peuple de Dieu à la réflexion 

sur :  
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I) LA SOURCE DE SES TROUBLES : ILS VIENNENT DE LA MAIN DE 

DIEU V. 12-16 

Lorsque des troubles de nature nationale arrivent avec leur lot de souffrances, il est 

naturel de s’interroger sur la cause de nos problèmes. Le Seigneur permet que nous 

soyons conscientisés sur le fait que Dieu lui-même en est la source ultime à cause 

de nos péchés et de notre ignorance volontaire des nombreux avertissements qu’il a 

envoyé par l’intermédiaire de ses prophètes. La souffrance et la réflexion nous 

amènent à voir :  

A) La main souveraine de Dieu v. 12 

12 N'êtes-vous pas touchés, vous tous qui passez par le chemin? Regardez et voyez s'il est une 

douleur pareille à la douleur dont j'ai été frappée, moi que l'Éternel afflige au jour de l'ardeur de 

sa colère. Le peuple en détresse amplifie son affliction pour attirer la sympathie. 

. Les troubles sont d’origine divine.  

Les citoyens de Jérusalem regardent ici au-delà des instruments, vers l'auteur de ses 

troubles, et reconnaît qu'ils sont tous dirigés, déterminés et éliminés par Dieu lui-

même. 

 

. Les troubles sont sagement appropriés.  

Le peuple voit ici que la grandeur de son malheur ne peut être mesuré que par la 

grandeur de sa détresse. 

 

. Les troubles poursuivent un objectif. 

L’objectif de Dieu est de les faire réaliser la gravité et l’ampleur de leur 

désobéissance et de les amener à confesser authentiquement leurs innombrables 

péchés et à se repentir pour revenir dans ses faveurs.  

 

B) La main éducatrice de Dieu v. 13-15 

 13 D'en haut, il a envoyé dans mes os un feu qui s'en est rendu maître; il a tendu un filet sous mes 

pieds, et m'a fait tomber en arrière. Il m'a mise dans la désolation, dans une langueur de tous les 

jours. 14 Le joug de mes iniquités est lié par sa main. Elles sont entrelacées et pèsent sur mon 

cou; il a fait fléchir ma force; le Seigneur m'a livrée à des mains auxquelles je ne puis 

résister. 15 Le Seigneur a renversé au milieu de moi tous les hommes vaillants; il a convoqué 

contre moi une assemblée, pour mettre en pièces mes jeunes gens d'élite. Le Seigneur a foulé au 

pressoir la vierge, fille de Juda!  
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Le Seigneur utilise souvent des images fortes et évocatrices pour illustrer son rôle 

actif dans l’administration de la discipline de son peuple. C’est la pédagogie du 

Seigneur. 

Ces images sont : 

Un feu (v. 13) 
13 D'en haut, il a envoyé dans mes os un feu qui s'en est rendu maître;  

Le peuple est comme une personne en fièvre, et la fièvre est l'envoi de Dieu. : « Il a 

envoyé un feu dans mes os ». Une chaleur surnaturelle (comme une fièvre prévaut 

contre eux. Le psaume 102, verset 3 utilise cette image évocatrice en disant : « mes 

os se sont enflammés comme un tison ».  

 

 

. Un filet (v. 13) 
…il a tendu un filet sous mes pieds, et m'a fait tomber en arrière. 

La nation est comme une personne dans un filet. Plus plus elle lutte pour s'en sortir, 

plus elle est empêtrée, et ce filet est celui que Dieu étend. « Les ennemis n’auraient 

pas pu réussir leurs stratagèmes si Dieu n’avait pas tendu un filet sous mes pieds. » 

L’empêtrement dans le filet a provoqué sa chute et sa grande vulnérabilité.  

 

 

. Une maladie (une langueur v. 13) 
…Il m'a mise dans la désolation, dans une langueur de tous les jours. 
La langueur est l’état d'un malade dont les forces diminuent lentement mais 

continuellement.  

 

. Un joug (v. 14) 
14 Le joug de mes iniquités est lié par sa main. Elles sont entrelacées et pèsent sur mon cou; il a 

fait fléchir ma force; le Seigneur m'a livrée à des mains auxquelles je ne puis résister.  

Nous ne sommes jamais empêtrés dans un joug autre que celui qui est encadré par 

nos propres transgressions. Le pécheur est retenu par les cordes de ses propres 

péchés,  

Proverbes 5 : 22 
22 Le méchant est pris dans ses propres iniquités, Il est saisi par les liens de son péché.  
 
 

. Un pressoir (v. 15) 



4 

15 Le Seigneur a renversé au milieu de moi tous les hommes vaillants; il a convoqué contre moi 

une assemblée, pour mettre en pièces mes jeunes gens d'élite. Le Seigneur a foulé au pressoir la 

vierge, fille de Juda!  

La nation est comme une personne dans un pressoir, non seulement foulée aux 

pieds, mais écrasée comme les raisins dans le pressoir de la colère de Dieu, et son 

sang pressé comme le vin, et c'est Dieu qui a ainsi foulé aux pieds, la vierge, la fille 

de Juda. 

 

C) La main conscientisante de Dieu v. 16 

16 C'est pour cela que je pleure, et que mon oeil, mon oeil se fond en eau; car le consolateur qui 

ranimait mon âme s'est éloigné de moi; mes enfants sont dans la désolation, parce que l'ennemi a 

été le plus fort.  

Notez que ce monde est une vallée de larmes pour le peuple de Dieu. Les fils de 

Sion sont souvent les pleureurs de Sion. Voyons comment elle explique son 

immense chagrin.  

1. Son Dieu s'est retiré d'elle 

2. Ses enfants sont éloignés et ne sont pas en mesure de l'aider. 

 

II)  L’EFFICACITÉ DES TROUBLES : LA JUSTICE DE DIEU EST 

RECONNUE ET APPROUVÉE V. 17-19  

La nation justifie maintenant Dieu dans tout ce qui lui arrive, reconnaissant que ses 

péchés avaient mérité ces sévères châtiments. Elle avoue humblement que 

« L’Éternel est juste ».  

A) La nation reconnaît la main active de Dieu dans leurs malheurs v. 17 

17 Sion a étendu les mains, Et personne ne l'a consolée ; L'Éternel a envoyé contre Jacob les 

ennemis d'alentour ; Jérusalem a été un objet d'horreur au milieu d'eux. –  

La nation comprend maintenant pleinement que c’est Dieu lui-même qui 

commande aux nations ennemies de les attaquer, de les vaincre et de les humilier 

pour leurs transgressions impies.  
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B) La nation reconnaît la justice de Dieu dans le sévère jugement de sa rébellion v. 

18 

18 L'Éternel est juste, Car j'ai été rebelle à ses ordres. Écoutez, vous tous, peuples, et voyez ma 

douleur ! Mes vierges et mes jeunes hommes sont allés en captivité.  

Remarquez. Quels que soient les troubles, qu'il plaît à Dieu de nous infliger, nous 

devons reconnaître qu'il est juste en cela. Sinon, nous ne comprenons ni LUI ni nous-

mêmes si nous ne le faisons pas. Les Saintes Écritures sont riches pour bien nous 

faire comprendre ce principe :  

2 Chroniques 12 : 2-8 
2 La cinquième année du règne de Roboam, Schischak, roi d'Égypte, monta contre Jérusalem, 

parce qu'ils avaient péché contre l'Éternel. 3 Il avait mille deux cents chars et soixante mille 

cavaliers ; et il vint d'Égypte avec lui un peuple innombrable, des Libyens, des Sukkiens et des 

Éthiopiens. 4 Il prit les villes fortes qui appartenaient à Juda, et arriva jusqu'à Jérusalem. 5 Alors 

Schemaeja, le prophète, se rendit auprès de Roboam et des chefs de Juda qui s'étaient retirés dans 

Jérusalem à l'approche de Schischak, et il leur dit: Ainsi parle l'Éternel: Vous m'avez abandonné 

; je vous abandonne aussi, et je vous livre entre les mains de Schischak. 6 Les chefs d'Israël et le 

roi s'humilièrent et dirent: L'Éternel est juste ! 7 Et quand l'Éternel vit qu'ils s'humiliaient, la 

parole de l'Éternel fut ainsi adressée à Schemaeja: Ils se sont humiliés, je ne les détruirai pas, je 

ne tarderai pas à les secourir, et ma colère ne se répandra pas sur Jérusalem par Schischak ; 8 mais 

ils lui seront assujettis, et ils sauront ce que c'est que me servir ou servir les royaumes des autres 

pays. 

 

 

 

C) La nation reconnaît ses choix mauvais et impies v. 19 

 
19 J'ai appelé mes amis, et ils m'ont trompée. Mes sacrificateurs et mes anciens ont expiré dans la 

ville: Ils cherchaient de la nourriture, Afin de ranimer leur vie. 

. Le mauvais choix de faire appel aux « amis païens » pour la défendre et la soutenir.  

 

. Le mauvais choix de gravement négliger leurs devoirs envers les sacrificateurs et 

anciens.  

 

 

III) LA SORTIE DE SES TROUBLES : L’APPEL À L’INTERVENTION DE 

DIEU V. 20-22 
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Lorsque le peuple de Dieu subit un jugement du Seigneur, il doit absolument 

prendre conscience de l’exclusivité absolue de l’aide divine pour s’en sortir.  

 

A) Le peuple doit faire appel au regard compatissant du Seigneur v. 20 

 
20 Éternel, regarde ma détresse ! Mes entrailles bouillonnent, Mon cœur est bouleversé au dedans 

de moi, Car j'ai été rebelle. Au dehors l'épée a fait ses ravages, au dedans la mort.  

 

Nous savons que le Seigneur est omniscient (il sait absolument toutes choses et ceci 

en tout temps, sans aucune exception. Nous savons aussi par les Saintes Écritures 

qu’il est omniprésent (il est présent absolument partout et rien n’échappe à son 

regard). Ce n’est que notre faiblesse et notre misère qui doute de ce fait.  

 

Il ne faut jamais oublier le décret de Dieu sur toutes choses.  

 

Lamentations 3 : 37-40 
37 Qui dira qu'une chose arrive, Sans que le Seigneur l'ait ordonnée ? 38 N'est-ce pas de la volonté 

du Très Haut que viennent Les maux et les biens ? 39 Pourquoi l'homme vivant se plaindrait-il ? 

Que chacun se plaigne de ses propres péchés. 40 Recherchons nos voies et sondons, Et retournons 

à l'Éternel ;  

 

 

B) Le peuple doit faire appel à la miséricorde de Dieu v. 21 
 
21 On a entendu mes soupirs, et personne ne m'a consolée ; Tous mes ennemis ont appris mon 

malheur, Ils se sont réjouis de ce que tu l'as causé ; Tu amèneras, tu publieras le jour où ils seront 

comme moi. 

 

La nation fait appel à la miséricorde de Dieu concernant ses propres chagrins.  Le 

peuple demande que le Seigneur prenne connaissance de sa situation cas et qu’il 

donne les ordres qui lui plaisent pour soulager ses misères. Notez que c'est un réel 

réconfort pour nous que les troubles qui oppriment notre esprit soient ouverts devant 

les yeux de Dieu. 
 

C) Le peuple doit faire appel à la justice de Dieu et sa rétribution contre ses ennemis 

v. 22 

 
 22 Que toute leur méchanceté vienne devant toi, Et traite-les comme tu m'as traitée, A cause de 

toutes mes transgressions ! Car mes soupirs sont nombreux, et mon cœur est souffrant. 
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On peut lire ce verset comme une prière : « Que le jour fixé vienne », et ainsi de 

suite : « Que leur méchanceté vienne devant toi, qu'on s'en souvienne, qu'on en 

tienne compte ; venge-toi d'eux pour tous les torts qu'ils ont fait à ton peuple ; hâte 

le moment où tu feras pour leurs transgressions ce que tu m'as fait pour les 

miennes.  

Cette prière équivaut une prédiction de leur ruine. Notez que nos prières peuvent et 

doivent être en accord avec la parole de Dieu ; et c'est nous qui devons appeler le 

jour que Dieu a appelé ici, et aucun autre. Et bien que nous soyons tenus par charité 

de pardonner à nos ennemis et de prier pour eux, nous pouvons néanmoins prier 

avec foi pour l'accomplissement de ce dont Dieu a parlé contre ses ennemis et ceux 

de son peuple. 

 

APPLICATIONS  

1) Reconnaissons la main de Dieu dans nos troubles nationaux (les nôtres et ceux 

des autres). La main de Dieu est : 

- souveraine 

- active et irrésistible 

- pédagogique et éducatrice (poursuit un objectif : la repentance) 

- appropriée et sage 

- conscientisante.  

 

2) Reconnaissons notre responsabilité et notre culpabilité. Sachons approuver les 

voies sages du Seigneur. Dieu utilise des images évocatrices pour illustrer son rôle 

dans l’envoi de troubles : un feu, un filet, une maladie (langueur), un joug et un 

pressoir. Prions pour de la sagesse et de la force préventive pour éviter ou adoucir 

les jugements divins sur la nation. 

 

3) Pour se sortir de nos troubles, faisons toujours un appel exclusif à l’intervention 

de Dieu : son regard compatissant, sa miséricorde et sa justice pour rétribuer les  
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nations (des instruments dans la main de Dieu mais qui sont responsables de leurs 

péchés).  

 

QUE DIEU SOIT LOUÉ POUR SA SOUVERAINETÉ, SA SAGESSE ET 

SON AMOUR DANS L’ADMINISTRATION DE SA DISCIPLINE DES 

NATIONS ET DE SON PEUPLE ! 

QU’IL SOIT LOUÉ ET ADORÉ ÉTERNELLEMENT ! 

 

A   M   E   N   ! 

 

 

 

 

 

 

 


